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A propos de cet inrere, je dois ajouter que je ce tarif, il s'est établi sous l'empire de ce dernier
n ai rien à retirer de ce que j'ai dit, lorsque j'ai un tel état (le choses qu'une pareille réforme ne
prételdu que les relations entre les deux pays peut être effectuée sans exposer le pays là une cer-
n'avaient pas été satisfaisantes, car je suis obligé tailne perturbation connerciale. Il nous faut
de dire que gràe la manière lotnt les pêcheurs essayer d'éviter cela. Un des effets d'un tarif pro-
américains ont été traités par le gouvernement tecteur, comme le sait bien l'honorable monsieur,
cmnlaien en 1S86, 187 et 1888, les relations entre est de créer une atnosphère surchîauffée dans
les deux pays sont devenues teilement tendues, laquelle l'industrie et le commerce dans toutes

nous avons été à leux doigts d'une guerre leurs branches ont à s'exercer ; et un dérangement
COnuîinerciale. Oui, -\. l'Orateur, uniîe guerre subit de cet état de choses, tout en étant dange-
commerciale, et je miapptiie sur une haute autorité reux pour la vie naturelle, pourrait atissi l'étre
poir parler ainsi, et quelle est cette autorité? pour la vie conmnerciale, et, par conséquent, bien
Cette autorite, c'est lhonorable chef (le l'opposition, que ious soyons décidés à réformer le tarif, il nous
qui l'a déclaré- luiiiIn.e dans cette chambre faut procéder avec précaution et après mùr examen.
dutiraInt la sessioi (le 1888. Il nous faut aller lentement. Il y a, je le recon-

Il trouve que le menu du discours du 'rotne est nais, certains item q1ue nous pourrions réformer
maigre : mais il est approprié a la circonstance, et immédiatement. L'hotorable monsieur a nei-
je ne suipposais pas qiue sou estomac lui permettrait tionné la houille. Mais pour être eflicace, toute
(le prendre un repas trop substantiel, dans le réforme <lu tarif doit être générale. Réformer ui
moment. ou deux item seulement dut tarif pourrait soulager

En outre, les circonstances sont telles, que nous quelques classes de la populatiniais cela pour-
lie pouvons pas avoir dans le moment tie session rait aussi iet:re en péril les iitérèts d'autres
ordinaire dit parlement. L'étude mêmne des comptes classes ;car dans tout pays civilisé où un tarif
publies ne: peut pas se faire maintenant, comme comme le nôtre existe. tous les intérêts s'appuient
le sait l'honorable monsieur. Il sait parfaitement les uns sur les a'tres, et, en dérangeant la condi-
que si nous éetions en mesure de soumettre a l'exi- tion (le l'un di'eux, vous deraigez la condition (le
men le cette Chambre les comptes publics de l'an toits les autres. ('est pourquoi nous en sonulies
dernier, alors que les honorables membres de la forcément venus a la conclusion (lue si nous réfor-
gaielle avaient la surveillance (les dépenses publi- tuons le tarif, comme nous allons le faire, nous
qies, il n'y aurait lài rien le nature à nous briser devrons le réformer par tie seule résolution, qui
le ceur. Mais, NI. l'Orateur, nous te le pouvons sera soumise ait parlement en une seule et même

pas : il nous faut remettre ce plaisir à une autre fois.
session. Nous avons convoqué cette session pour Mais, L. 'Orateur, permtettez-moi le remonter
ine seule ra ison, savoir: pbort- obtenirdi présent par- i il quelques atié, s. Je ne veux pas mue retrancher

lemenit les sulsides nécessaires pour administrer les derrière les actes des honorables nembres le la
affaires di pays.--les subsites que Panciet parle- gauche, mais laissez-moi rappeler ii fait à l'hono-
ment, sous la direction des honorables membres de rable chef de l'opposition. Il a <lit qu'aix élece-
la gauche, qui avaient alors la responsabilité (le tions (e 1878, les questions divisant les detx partis
l'ndniiiisti-ation des affiaires pibliques, nt'a pas étaient bien tranchées. ('est vrai. Un parti avait
votés. C'est là l'tiiiqte raison pour laquelle nous pour programme un tarif de revenu, et l'autre, la
avons convoqué la présente session dit parlement. protection. C'est la politique le pr otection qui

A ce sujet, Plionorable imlonsieutr a fait une allu- l'emporta alors. Qu'arriva-t-il ? Est-ce que l'hono-
sion auntîsaite, oit. s'il le préfère, iue allusion rable monsieur qui triompha dans le temps et ses
amère i l'émissioi lut mandat spécial. Tout ce collègues se mirent immédiatement en frais (le
qie j'ai à dire pour le iioienit, c'est que je suivrai plonger le pays dans le trouble résultant l'unîe
l'exemple qu'il a donné dans ue autre partie de réforme du tarif ? L'honorable monsieur sait qu'ils
son1 discours. en ie discutant pas maintenant cette prirent beaucoup dle teuups pour étudier la réforme
question, parce que liois aurons prochainement quîî'ils allaient eflectuer, bien qtue les questions divi-
l'occasion de la discuter séparén.ent. sant les partis fussent clairemeut définties. Les

Une autre critique i laquelle s'est livré l'hono- élections eurent lieu le 17 septemibre, le gouverne-
rable monsieur i été que, bien qIue nous ayons été mîetnt de 'M. 'Mackenzie démissionna le 9 octobre,
élus avec une réforme du tarif pour programme, le parlement ne fut contvoquté que le 13 février, et ce
nous ne sommes pas prts attjotir'lliui à déposer un nti'est que le 14 mars que le bill du tarif fut souîsîis
projet le réforme Ili tarif ; et il a dit que l'incer- à la Chambre. Voilà un exemple pris à une source
tittide tle l'attente est pire que ce qu'il appelle le où je n'aimîe pas à puiser, niais qui montre une pru-
libre-échange. Le sujet de discussion entre les dence que nous devons imiter et que nois allons
deux partis pendant les dernières élections a été de imiter.
savoir s'il fallait maintenir la politique nationale Mais l'honorable monsieur a consacré la partie
intacte. telle qt'elle était, oit bien si le tarif devait de beaucoup la plus considéralde et la plus impor-
être réformé, et lt politique le réforme duI tarif l'a tante de son discours i la question des écoles du
emliporté-. L'honorable monsieur dit : remplissez Manitoba, et soit argumnentation a tendu, d'tn bout
votre promtesse, et déposez inmnédiatement votre à l'atutre, à nous mettre en contradiction avec nous-
projet de réforme du tarif. Tout ce ( le j'ai à lire, mêmes. Il a dit que nous avions unte politique
c'est que je regrette pr'ofoiiléiieit, île imênie que dants une partie du pays, et une antre politique
ltes collèues, l'impossibilité oit nous sonnues dlans (lats une partie. ,Je nie cela. L'honorable mon-
le moment de déposer un projet île réforie du tarif sieur vent savoir quelle est la politique dli gouver-
conune celui Iue nous aimerions présenter. Mais nement su- cet e question. Si je voulais agir à son
il v a pour cela une raison évidente. De tons les égard comme on a agi envers nous, quand nous
maux qu'apporte au peuple un tarif rîrotecteur, le siégions du côté île la gauche, je lui demanderais
plus grand, peut-être, prorient de ce que, bien que quelle est la politique de l'opposition. Pendant la
le peuple ait décidé unaninementqu'il fantréformner dernière session, nous avons entendu( de la bouche
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